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bal. Néanmoins, l()is(|ue les libéraux le virent décidé à .se

lancer dans la campa^^ne électorale fédérale qui devait s'ou-

vrir en 1891, lorsqu'ils le virent décidé à apporter tout

l'appui de son influence et des ressources provinciales, il y
eut un certain ralliement, une ardeur nouvelle revint dans les

rangs, et il se fit une bataille acharnée.

L'honorable M. Mercier avait promis de donner à Ottawa

une majorité libérale dans la province de Québec, et il tint

parole. Bien plus, il se porta au secours des provinces voi-

sines, et aida le Nouveau Brunswick et la Nouvelle li^cosse.

Mais en dépit de la vaillance montrée et des sacrifices con-

sentis, l'or des manufacturiers tories triompha, et la Puissance

resta entre leurs mains.

Ce fut un rude déboire pour les libéraux qui ne s'étaient

jamais trouvés dans d'aussi favorables circonstances pour t«nter

de détrôner Ottawa. D'un autre côté, la panique fut considé-

rable dans le cabinet fédéral qui s'était vu à deux doigts de sa

perte, et dès ce jour, il fut résolu de se débarrasser à tout prix

de l'honorable M. Mercier pour ne plus ètie exposé à pareil

danger,

Par exemple, pour le moment, la situation était critique à

Québec. On ne fait pas d'omelette sans casser les œufs, on

ne fait pas non plus la lutte dans toute la Puissance sans qu'il en

coûte cher ; et le trésor de Québec avait été mis à sec. Il fal-

lait le remplir. C'est pourquoi l'honorable M. Mercier

entreprit un voyage en Europe, après avoir conçu un plan qui

était une idée de génie. y\u lieu de venir en emprunteur, M.

Mercier arrivait en visiteur désintéressé, venant enseigner à la

P^-ance que ce serait la Province de Québec qui ferait un

grand honneur à ses prêteurs d'accepter leur argent pour le

placement magnifique qu'elle leur offrait.

Il réussit à merveille; il épata réellement les Français, il fut

l'homme du jour à Paris, à Rome et dans toute la P>ance où

il s'exhiba en grande pompe. On ne peut nier qu'il révéla aux

l'^ançais un Canada qu'ils ne connaissaient pas, et qu'à un


